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peuvent faire défaut. Le refus demeure possible, le mensonge aussi. La routine, la sclérose, la

peur de l’inconnu, le manque de foi, l’étroitesse de coeur, l’accaparement des vertus acquises...

Peut-être sont-elles rares les communautés qui ne s’arrêtent pas en route, à une étape, et

acceptent l’exigence sans cesse renouvelée de l’état de pèlerin dont le but n’est jamais

pleinement atteint et semble même parfois s’éloigner. La vraie pauvreté spirituelle nous

manque alors, de ne pouvoir aller toujours au-delà de toute connaissance et de tout acquis, de

ne posséder un coeur aussi grand que Dieu qui permette de ne pas s’arrêter à quelque

médiocrité religieuse, ni de reculer en s’enfermant sur soi-même. Le danger est grand de se

donner un but humain, de multiplier les constructions et les bâtiments toujours utiles ou de

créer des activités qui remplacent le vide d’espérance ; on laisse alors aux générations

suivantes la lourde gestion d’un héritage inadapté.

4- Vers une communauté eschatologique

La communauté eschatologique est celle qui reste paisible et joyeuse dans la simplicité et

la miséricorde ; elle est sans tension car elle a trouvé cette joie très humble qui pénètre toute la

vie dans la mesure où chacun s’oublie dans l’adoration, la louange, le service de ses frères,

l’amour de son Seigneur et le ministère que l’obéissance lui procure. On trouve souvent dans

une communauté âgée, que l’on croit mourante, cette liberté joyeuse de ceux ou celles qui

n’ont plus rien à perdre sur cette terre et qui, dans l’espérance, attendent tout de leur Seigneur :

« Viens, Seigneur Jésus ».
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CONCLUSION

Si la jeunesse africaine fuit la communauté tribale où elle a vécu, c’est bien parce que

celle-là infantilise et ne permet pas à la personne de trouver la réponse à sa vocation. La

modernité permet à chacun, dans nos sociétés, de trouver son autonomie et de développer son

individualité, mais elle enferme le plus souvent dans la solitude et ne favorise pas toujours

l’épanouissement de la personne au-delà du narcissisme adolescent. Elle entraîne dans une

compétition sans fin. Elle exclut et marginalise, elle concentre irrésistiblement les populations

et maintient une paix relative en multipliant lois et règlements.

Bien des personnes pensent échapper à la modernité par le recours à une forme

communautaire plus ou moins primitive. Sans doute le plus souvent pense-t-on pouvoir

survivre grâce à la complémentarité de l’organisation sociale et d’une forme communautaire où

sont préservées les valeurs affectives.

Seule la communauté chrétienne propose une véritable progression au regard des autres

modes de vie, mais la réalisation de ce projet est exigeante. Même si elle s’adresse aux

pauvres et aux petits, la communauté chrétienne demande à chacun de progresser dans le don

de soi et l’accueil des autres afin de partager, faire miséricorde en intériorisant sans cesse en

son coeur la loi de la charité, en pratiquant une ascèse faite de silence, d’obéissance et

d’humilité.

Or cette communauté toujours en espérance, puisqu’elle se crée au jour le jour par le progrès

de ses membres, est une Icône dynamique pour notre monde. Elle est un peu comme la cabine de

pilotage du Boeing où l’équipage veille sur la direction que l’humanité doit suivre vers sa

destinée commune.

« Comme la Mère de Dieu, vous êtes les humbles de ce monde qui préparez les
chemins d’un avenir pour beaucoup d’autres à travers la terre » (Fr. Roger).
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Pour approfondir le sujet...

* Jean-Paul II, exhortation aspostolique De la vie consacrée (Cerf, 1996).

* Congrégation pour les Instituts de vie consacrée, La vie fraternelle en communauté

(Téqui).

* Dietrich Bonhoeffer, De la vie communautaire (Cerf, 1988).

* Jean Vanier, La communauté, lieu du pardon et de la fête (Fleurus Bellarmin, 1989).
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